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Élisabeth 

Petite sœur du roi Louis XVI.

Louis 

Frère aîné d’Élisabeth,  

roi de France de 1774 à 1793.

Marie-Antoinette

Épouse de Louis XVI,

plus jeune ﬁlle de l’impératrice  

d’Autriche Marie-Thérèse.

Clotilde

Sœur  

d’Élisabeth.

Angélique  

de Mackau

Fille de Mme de Mackau  

et meilleure amie d’Élisabeth.
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Madame  

de Guémené

Nouvelle gouvernante  

d’Élisabeth. 

M. de Bordenave 

Cousin  

de M. de Bonvoisin.

Jeannette 

Femme de chambre  

de Mme de Bonvoisin.

La marquise  

de Bonvoisin

Amie de Mme de Guémené.

Colin

Petit valet  

d’Élisabeth.

Madame  

de Mackau

Sous-gouvernante  

d’Élisabeth. 

Guillaume

Page,  

ami de Théo.

Biscuit

Chien 

d’Élisabeth.

Théo

Page,  

ami d’Élisabeth.
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Dans les tomes précédents 

La vie d’Élisabeth, petite sœur de Sa Majesté le 

roi Louis XVI, a complètement changé depuis l’ar-

rivée de sa nouvelle gouvernante, Mme de Mackau.  

Libérée de l’emprise de la sévère Mme de Marsan, 

Élisabeth vit mille aventures avec sa meilleure amie 

Angélique, son valet Colin et ses amis pages, Théo 

de Villebois et Guillaume de Formigier. Ensemble, 

ils 

mènent 

des 

enquêtes 

passionnantes. 

Ils 

ont 

ainsi retrouvé le tableau La Dame à la rose, aidé une 

jeune orpheline, déjoué un complot contre le roi, 

retrouvé un collier volé, déchiffré une lettre codée 

et même participé à des jeux équestres !






[image: image9]





[image: image10]





[image: image11]

Chapitre 1

Versailles, septembre 1775.

Cet après-midi-là, Mme de Guémené entra 

en trombe dans le salon.

– Ô Seigneur ! Ô Seigneur ! répétait-elle.

La 

nouvelle 

gouvernante 

avait 

l’air 

si 

joyeuse, 

si 

surexcitée, 

que 

Mme 

de 

Mackau 

interrompit son cours de dessin.

– Que se passe-t-il ? 

Élisabeth 

et 

Angélique 

se 

regardèrent. 

Certes, 

Mme 

de 

Guémené 

était 

toujours 

de 

bonne 

humeur. 

Elle 

avait 

l’habitude 

de 

rire 

9
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pour un rien. Mais aujourd’hui son attitude 

était vraiment très étrange.

La 

jeune 

femme 

se 

laissa 

tomber 

sur 

une 

chaise, puis elle déclara d’une voix tremblante 

d’émotion :

– C’est la marquise de Bonvoisin… Il lui est 

arrivé quelque chose d’extraordinaire !

– À qui ? demanda Élisabeth, sourcils fron-

cés. Est-ce une dame de la Cour ?

– Oui. Une de mes amies. 

Elle 

se 

tourna 

vers 

Mme 

de 

Mackau 

et 

poursuivit :

– Vous 

souvenez-

vous de cette affreuse 

disparition d’enfant, 

dans 

les 

jardins 

du château, voilà 

cinq ans ?

Élisabeth, princesse à Versailles






[image: image13]

Mme de Mackau ouvrit de grands yeux.

– Non. 

Il 

y 

a 

cinq 

ans, 

je 

vivais 

encore 

à 

Strasbourg.

– Une 

disparition ? 

s’inquiéta 

Élisabeth. 

À 

Versailles ? 

Moi 

non 

plus, 

je 

n’en 

ai 

jamais 

entendu parler.

– Vous étiez fort jeune, expliqua la gouver-

nante. Ma tante, qui s’occupait alors de vous, 

n’a 

sans 

doute 

pas 

voulu 

vous 

effrayer 

avec 

cette horrible histoire.

– À présent, je ne suis plus si jeune. Je pense 

que je peux l’entendre.

– Moi aussi, approuva Angélique. 

Colin, leur petit valet, acquiesça également 

de la tête depuis la porte qu’il gardait. À vrai 

dire, si son travail l’obligeait à rester muet, il 

ne perdait pas une miette de la conversation.

– Eh bien, voilà, commença Mme de Gué-

mené. 

C’était 

pendant 

l’automne 

1770, 

il 

y 

a 

cinq 

ans. 

Mme 

de 

Bonvoisin 

avait 

une 
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1. Équivalent de notre commissaire de police.

domestique, 

une 

certaine 

Madeleine, 

en 

qui elle avait toute conﬁance. Cette femme 

s’occupait 

à 

merveille 

du 

petit 

Édouard. 

Il 

était alors âgé de 3 ans. C’était un amour de 

bambin…

Mme de Guémené soupira, avant de pour-

suivre :

– J’étais 

sa 

marraine. 

Bref ! 

Un 

jour 

que 

Madeleine 

promenait 

Édouard 

dans 

les 

jar-

dins du château, elle fut prise d’un malaise et 

s’évanouit. Des promeneurs lui portèrent aus-

sitôt secours. Lorsqu’elle reprit connaissance, 

elle 

demanda 

où 

était 

l’enfant. 

Personne 

ne 

le savait. Personne ne s’en était préoccupé. Il 

avait 

disparu ! 

Madeleine 

en 

fut 

si 

épouvan-

tée 

qu’elle 

défaillit 

de 

nouveau. 

On 

envoya 

chercher le prévôt

1

. Les jardiniers et les gardes 

organisèrent 

des 

battues 

dans 

les 

bosquets, 

à 

la 

recherche 

d’Édouard. 

Les 

fontainiers 

vidèrent même les bassins, car on pensa qu’il 

Élisabeth, princesse à Versailles
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était peut-être tombé à l’eau. Rien ! On ne le 

retrouva pas.

– Doux Jésus, soufﬂa Mme de Mackau, une 

main sur le cœur. Je n’ose imaginer le déses-

poir de la pauvre mère. 

– Et 

surtout, 

renchérit 

Angélique, 

quelle 

angoisse d’ignorer ce qu’il est devenu.

– On supposa, poursuivit Mme de Guémené, 

qu’une 

femme 

en 

mal 

d’enfant 

s’était 

empa-

rée de lui, ou qu’un bandit l’avait enlevé pour 

le dépouiller. Il portait ce jour-là un costume 

avec des boutons en or. Mme de Bonvoisin ne 

baissa pas les bras. Elle commença à réunir de 

l’argent, pour le cas où on lui réclamerait une 

rançon. 

Elle 

promit 

aussi 

une 

forte 

récom-

pense à qui lui apporterait des informations.

– Et 

son 

époux ? 

s’inquiéta 

Élisabeth. 

Que 

ﬁt-il ?

– Le 

marquis 

avait 

perdu 

la 

vie 

deux 

ans 

auparavant, 

lors 

d’une 

épidémie 

de 

petite 
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vérole. Cette pauvre Séraphine, qui était déjà 

veuve, se retrouva seule au monde.

« Oohhh », 

ﬁrent 

en 

chœur 

Élisabeth, 

Angélique, sa mère, et même Colin, depuis la 

porte.

– Mais, se rappela Élisabeth, ne disiez-vous 

pas 

tout 

à 

l’heure 

qu’une 

chose 

incroyable 

était arrivée ?

La gouvernante se redressa.

Élisabeth, princesse à Versailles
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– Vous avez raison ! On a retrouvé Édouard ! 

– Comment ?! s’écrièrent-elles.

– Parfaitement ! De braves gens ont amené 

ce matin un garçonnet chez Mme de Bonvoi-

sin. 

Ils 

l’avaient 

sorti 

voilà 

peu 

de 

l’orpheli-

nat de Versailles pour en faire leur serviteur. 

Il paraît qu’il ne cessait de donner d’étranges 

détails sur sa petite enfance… C’est ainsi qu’ils 

ont compris qui était sa mère.

Mme 

de 

Guémené 

semblait 

ravie, 

son 

auditoire 

était 

suspendu 

à 

ses 

lèvres. 

Après 

quelques secondes, elle éclata de rire.

– Comme 

vous 

l’imaginez, 

mon 

amie 

est 

folle de joie. Je m’en vais de ce pas lui rendre 

visite aﬁn de voir comment se porte mon ﬁl-

leul. 

Mme 

de 

Mackau, 

vous 

vous 

occuperez 

du goûter. Point de sucreries, juste des fruits. 

Ne m’attendez pas avant ce soir.

Elle se leva d’un bond. Colin lui ouvrait la 

porte, lorsque Élisabeth l’arrêta :
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2. 

Mme 

de 

Guémené 

était 

Gouvernante 

des 

Enfants 

de 

France, 

mais 

elle 

possédait une immense fortune. Elle n’avait aucunement besoin de travail-

ler ! Les courtisans occupaient des emplois, ou « charges », et « servaient » le 

roi. Plus ils étaient proches de la famille royale, et plus ils étaient puissants.

– Pourrions-nous 

venir 

avec 

vous ? 

Cette 

histoire est si extraordinaire ! J’aimerais beau-

coup 

rencontrer 

Mme 

de 

Bonvoisin 

et 

son 

ﬁls, 

pour 

leur 

souhaiter 

tout 

le 

bonheur 

du 

monde.

Mme de Guémené en fut tout attendrie.

– Pourquoi pas ? Séraphine habite à deux pas 

de 

chez 

moi. 

Ma 

calèche 

est 

déjà 

prête, 

vous 

n’aurez plus qu’à vous y installer. Quant à votre 

valet, il s’assiéra à côté de mon cocher. Mme de 

Mackau, dit-elle ensuite, prenez votre ombrelle, 

ainsi que les chapeaux de Madame et d’Angé-

lique. Et n’oubliez pas ce mignon petit Biscuit. 

Mme 

de 

Guémené 

était 

une 

femme 

très 

riche

2

, 

issue 

d’une 

des 

plus 

grandes 

familles 

de 

France. 

À 

Versailles, 

au 

lieu-dit 

Mon-

treuil

3

, elle possédait une propriété au centre 

de 

laquelle 

était 

bâti 

un 

château. 

La 

voiture 

passa devant sans s’y arrêter.

Élisabeth, princesse à Versailles
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3. Il s’agit d’un quartier de Versailles. En 1783, Louis XVI racheta le domaine 

à Mme de Guémené et l’offrit à Élisabeth. Aujourd’hui, il porte le nom de 

« Domaine de Madame Élisabeth ». Il se trouve à environ 2 km du château.

– Que diriez-vous de venir 

vous promener dans mes jardins 

un après-midi ? proposa-t-elle. 

Je vous présenterais mes chiens… 

J’adore les chiens !

Elle éclata de rire, comme à son ordinaire, 

avant de continuer en baissant le ton :

– Sans 

doute 

allez-vous 

me 

trouver 

étrange, 

mais je leur parle. Et eux me parlent également…

Loin de se moquer, Élisabeth approuva :

– Moi 

aussi, 

je 

discute 

avec 

Biscuit. 

Il 

me 

répond 

en 

aboyant 

et 

en 

remuant 

la 

queue. 

Nous nous comprenons parfaitement.

– Oui, reprit la gouvernante d’un air mys-

térieux, mais les miens me parlent vraiment… 

Elle 

allait 

poursuivre 

lorsqu’elle 

accrocha 

le regard stupéfait et inquiet de Mme de Mac-

kau. Du coup, elle préféra se taire. Quelques 

instants plus tard, elle annonça :

– Nous voilà arrivées.

Chapitre 1
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